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AD29. 63W32.

Víctor Óscar naît  le 6 mars 1917 à Alcoy (Alicante) de José et
Carmen Chorro. Pendant la Guerre d’Espagne 1936-1939, il  est
lieutenant d’infanterie de l’armée républicaine espagnole et lutte
contre  les  troupes  franquistes.  Le  11  février  1939,  il  passe  la
frontière par Portbou, s’exile en France et est interné dans les
camps de Saint-Cyprien et Le Barcarès.

En juillet 1941, il arrive à Brest et va intégrer le NSKK, transport
staffel  8  au  Fort  Kéranroux,  comme chauffeur  de  camion.  Les
responsables  du groupe d’Espagnols  travaillant  en  ce  lieu  sont
Fernando Riu Vilalta et Santiago Aller Llamas. Víctor fera partie
des FTPF/Unión Nacional Española de Brest. Il a pris part à de
nombreux sabotages à partir de novembre 1942. Víctor écrit : « Je
fis  de  mon  mieux  pour  gêner  les  Allemands… Je  participe  au
sabotage du matériel  de transport du NSKK… En janvier 1943,
après  une  perquisition  à  mon  domicile,  je  suis  arrêté  par  la
Gestapo… accusé d’avoir fourni du gasoil aux bateaux partant en
Angleterre, je suis relâché par manque de preuves. En mai 1943, je
suis  arrêté  à  nouveau par  la  Gestapo SD,  accusé  de  transport
d’armes… relâché par manque de preuves.

En août 1943, arrêté par la Feldgendarmerie de Châteaulin, accusé d’avoir fourni du matériel de
transport à la Résistance, interrogé… et relâché par manque de preuves. En septembre 1943…
forcé de quitter la région car un des chefs allemands du NSKK FINKS avait déposé à la Gestapo
un  rapport  m’accusant  de  sabotage,  refus  de  travail,  propagande  antinazie,  domicilié
illégalement à Paris 15e ». Víctor revient à Brest le 22 mars 1944 et est arrêté à Brest par la
Gestapo (SD) le 23 mars 1944, « accusé d’être un agent de liaison entre Rennes et Brest, membre
des F.T.P.F., de sabotages et ancien officier de l’armée espagnole ». Il est incarcéré à la prison de
Pontaniou à Brest du 28 mars 1944 au 1er mai 1944, à Jacques Cartier à Rennes du 1er mai 1944
au 22 mai 1944, interné au camp Royallieu de Compiègne du 22 mai 1944 au 18 juin 1944
(numéro d’interné 37917). Le 18 juin 1944, il est déporté à Dachau où il arrive le 20 juin 1944
(matricule 74180), puis transféré à Kempten, kommando annexe de Dachau. Il revient au camp
central de Dachau en octobre 1944. Le camp de Dachau est libéré par l’armée américaine le 29
avril 1945, mais Víctor ne revient en France que le 28 mai 1945 par le centre de rapatriement de
Mulhouse.
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Sa fiche médicale précise qu’il pèse 47 kg, qu’il a perdu 10 kg, qu’il a contracté en ce lieu le
typhus. Son état de santé est si dégradé que Víctor ne pourra jamais travailler. Il va connaître de
nombreuses hospitalisations et des séjours en sanatoriums où il retrouve son camarade de Brest,
Santiago  Aller  Llamas.  Víctor  est  considéré  comme «  Grand Invalide  de  Guerre  »  dont  le
pourcentage d’invalidité est de 100 % plus 30, Déporté Politique, Caporal dans les FFI. Víctor
aura deux fils nés en cette terre du Finistère : Rolland né à Ploujean et Michel né à Plougasnou.

Víctor Escrivá Chorro est décédé le 28 avril 1951 à Nanterre.

À Alcoy, dans sa ville natale, une plaque porte son nom.

AD29. 63W32. Courrier de demande de carte d’identité
d’étranger.
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AD29. 63W32. Carte d’identité de travailleur industriel.

Claudine Allende Santa Cruz
Le 15 février 2022
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